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Y'a des femmes, pensait-ýelle encore, qui III Ah!' '%inhumaine Angélique it vould lirc,>ý
-M 1 0esur1ênt leurvaleur d'après l'estime qu'elles un instant dans ces yeux chargés d'amour, de,,f Elle se leva sans répondre, se dirigea vers un.inspiren ý moi je n.estime les auttes que (raprés franchise et de dévouement qui s'ouvraient sur.

mn .'q ue j'en attends. ýJ'aime.Le Gardeu raýle bi r buffet où se trouvait .un plateau avec des elle commêdes ailes de flamme pour la couvrir'
f raîchissements.je ne veux pas perdre ce que j'aime. et l'enivrer 1 tout ce malaise, ce trcuble, ce tçiûr

Elle .ne regardait guère aux in-conséquences -je suppose, dit-elle, que vous rit sentez ment auraient fini dans un assentiment accom-
#t: etix conti ïé lons -ad' tiý Elle s'acéornÉiod Ît de guère le besoin de goûter à ces choses... . Vous pagné de larmes de bonheur! et lé ttagiqVt ré-
t0euÉ,. Po ùrvu: que -tout servît sm- ég0ïýme. arrive7- de Belmunt. T.,,es dîners sont magni-,, ýcitque nous faisons n'auraiý j ais été écrit.>a pas égers retentirent sdr lescalier et fiques à Beimont! Ilnedév-ait,,pas en êtrè ainsi,!.

Éétitie coup's Ô , mpres .ses fureift frappés Elle lui versa un verre 'de vin. C'était un cru Elle ne leva, Point -la têtt. Êlle c0utemý1ait
délicieux qqie Bigot lui avait ý envoyé.' elle nie les-'Pa--usiý>ng de son coeur qui

Ses habits étaient quelque J ugea Pas nécessaire àe', Mentionner ce détail.ýLe Gàrckut ipa.rutý core. Élé výyait surgir encore la terri vi
V us lie parlé. de là.pew en dé,ý"reet son tei t fort 'animé. 0 m.'avez pas '-encloee, sionde tantôt. Ies pMsýées mauvaise$ que

< spekididé àffaire deAugé,liýi1ie ý kýrï l'apercevant, ýsà un petit Viennent -ai -ent ePOU a une fois appelée$, ré s6m t'd".Irêý dejôie et., d6urùt à lui. £lit s,ýtàît. 4éjà, 'zho;iheýtts ge'4s", jeen. suisýeûfe, n,,cýdqas"man- les-mê
4, 1 ý 1 1 nie elles s.'étaýlisàent eni veraftke.

quéAe fêterdignement Pierre PWliberif nos. coeurs: ée0rm ýEt it eut été impossible de reccneý- dam sý à amais
Pierre Philibert mérité, ple-in-êmentître en là sombre rèýèÜ;sé de tout à leuTs ekidýyf4s 1

qu'on le fêté! VI,
l,- 'Elle lè ýc0fÎd"if .au .S'. of , a ét s," i ýès lui 1faiS; pcurquoýi do4c' n','êtes-vou pas venue à

'Qat&ur,,-élle ëcïôùtaÎt.âýç tc>eur; ày0c: cet-te soirée, Apgélique 1 Piérrtý:'.' ii.rait. eé:.,Con-, -ýý,4Égélï _1, GardeùrÎýý'
teil IV S;ur==t. pne x e etýuwîe" ýe1le w it qùt sa Vanité où soin t de yýýeYr, 0ir,, às Voi -zuppfiant

nàiiz déf efiý,- , v0çý êtrè femm 1 fmiiiiie bien
M. Are son ami. -là us, aimé ù1Xnýs

z1lé., Îblissait. La &upý1icatiçn ête si toig'
Jký C&'4 'Ut F ýe

k l"1Eýn q ais -bie ti, aime à rà,y ýcnd re, mais si ine dé
rant, 'Yeux" n1éýpâýr 0 t'Wou$ u-nie repcnse, linaisline r ponsé qu ý urait'rkn,ýpeùt, deý,,M uer. d

fiý'it yéi, -ci', Îâe, ký 'r dit' Elle ý voulait -répqndrý..': iake lCOIMU-,ýpripônâê- je, 8dis wihteelant 1 Tout
de m-'éme, un' bel'4àmmeý ým prendre: noln; ýou: nic>n, 4#.1ù4ni&eý

pérer toluj'puesen È011haisqtt'un seul dans laý,qüi vouâ à Dès, m -T ieàdra rcadrý,-,ýVte v ndrFraee qui soit plu au J'ai voulu, L UY4
Amé1ie,,ýùn joti .en ý1ùX- disý*t cela, e lui. ai

let -lyltis pre atit -à S reprit Iýe Our, et w;pý pré-UÎt ýJaÎiairý elle a dit cbmine rný ans InEune
Pouvait Infe faire à0cou mîère etla plus bellýq!

laire comme iucei dýexccptv>n.
e'queýJe sortirais- d'u-'-del mèit#ý 50ý pauvre Ille 1(:r leur!, pe

-Àmerlëli, dé la beËïý cipitioli, queWX, ailletirs, ô ma chëriet uile mi'- rêgar4ýàt "la F Il", ÀIY I'jý0M nie
m'est plus Ub e, qué dos

et sýtr4p#
n'à faire %ýe- plus -pla

éÈqi;iý, 'aucâh est p1m Aé marbre,' Ëý» li?.,oai7z

W

sentak -A
quo vý*g 1 4u, ell,414

Une aË

,ý;qy'ý;4f que je vbulais M-1 uja, fnêwý-il al
pion weur We les
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